L*Assemblee  Nationale  s’étant  fait  rendre 
compte  par  fon  Comité  de  îa  Marine , des  Loix  pé- 
dales fuivies  jnfqü’à  ce  jour  dans  les  Efeadres  & fur 
les  Vaifleaux  de  guerre , & les  ayant  jugées  incompa- 
tibles avec  les  principes  d’une  Conftitution  libre, décrété 
pour  être  exécutés  provifoirement  les  articles  fuivans  : 

A 


p/^c  ^C7 

PROJET 

DE  LOI  PÉNALE, 

Pour  être  exécutée  provifoirement  dans  les 
Armées  navales,  Efeadres,  Divifons,  à fur 
les  aijjeaux  de  Guerre  j 

Préfenté  à l’Affemblée  Nationale  par  le 
Comité  de  la  Marine. 

IMPRIMÉ  PAR  ORDRE  DE  L’ASSEMBLÉE  NATIONALE; 

En  Juillet  17510* 


^ { f^ii 


Capitaine. 


Des  Jugemens, 


Article  premier. 

Les  peines  à infliger  pour  les  fautes  & délits  commis 
' par  les  Officiers , Matelots  & Soldats  qui  fervent,  dans 
l’Armée  navale,  feront  diftinguées  en  peines  de  difci- 
pline  ou  fimple  corredion  , & peines  afflidives. 

IL 

Le  Commandant  du  Bâtiment , & même  l’Officier 
commandant  le  quart  ou  la  garde,  pourront  prononcer 
les  peines  de  difcipline  contre  les  délinqiians , à la 
charge  par  FOffiderde  quart  ou  de  garde  , d’en  rendre 

I I L 


Les  peines  afflidives  ne  pourront  être  prononcées 
que  par  un  Confeil  de  Juffice , 6c  d’après  le  rapport 
d’un  Jurimilitaire  j qui , fur  le.s  charges  6c  informa- 
tions , aura  conftaté  le  délit  6c  déclaré  l’aceufé  cou- 
pable ou  non  coupable. 

I V. 

S’il  y a rébellion  ou  fédition  en  préfence  de  l’enne- 
mi ou  dans  quelque  danger  preflant  qui  compromet- 
.troit  imminemmeut  la  fureté  du  VaiiTeau  , le  Capi- 


mine  , nprcs  avoir  pris  l’avis  de  Tes  Offîciers  , pourra 
faire  punir  les  coupables  buvani  rcxigcnccdcs  cas. 

V. 

Le  Jurimilitaire  fera  compofe  , pour  les  Officiers 
Mariniers',  de  deux  Officiers  de  TErat-Major  , de 
cinq  Officiers  Mariniers  i 

Pour  ies  Matelots  Ôc  autres  gens  de  l’Equipage  , 
d’un  Officier  de  l’Etat -Major,  crois  Officiers  Mari- 
niers , trois  Matelots  ; 

Pour  les  Soldats  ei.nbarqüés  , d’un  Officier  d'infan- 
terie, ou,  à fon  défaut,  d’un  Officier  de  l’Ecat-Major, 
trois  fous-Offfickrs,  8c  , à leur  défaut,  trois  Officiers- 
Mariniers  8c  trois  Soldats, 

; ' V î.  ■ 

Le  Confeil  de  Juftke  fera  compofé  des  Officiers 
‘de  l’Etat -Major  , s’ils  font  au  nombre  de  cinq  j 8c 
s’ils  font  en  moindre  nombre  , les  premiers  Maîtres 
du  Vaiffieau  y feront  appelés , en  commençant  par  le 
Maître  d’Equipage  , le  premier  Pilote  & le  Maître 
Canonnier.  Le  Confeil  fera  préfidé  par  l’Officier  le  plus 
ancien  cri  grade  apres  le  Commandant.  Le  f.ieutenant 
en  pied  fera  les  fondions  de  Rapporteur , &' l’Ecrivain 
du  Vaiiïeau  celles  de  Greffier  du  Confeil.  S’il  y a un 
Commiflaire  d’Efcadre  à bord  du  Vaiffieau  ou  fc  tien- 
dra le  Confeil  de  Juftice  ^ il  aura  féance  8c  voix  déU- 
bérative  au  Confeil. 

V I L 

/ Lorfqu  un  Officier  Marinier , fous -Officier,  Ma- 

A 2. 
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telot.  Soldat, ott  autres  perfonnes  de  l’Equipage  , noa 

compris  dans  l’Etat  Major , feront  prévenus  d’un  délit 
donc  la  punition  ne  peut  être  prononcée  que  par  le 
Confeii  de  Juftice , l’OfEcier  de  quart  ou  de  garde 
en  dreflefa  la  plainte  par  écrit , s’il  n y a point 
d’autre  Partie  plaignante , & la  préfentera  au  Comman- 
dant du  Vaifleau. 

VIII 

La  Requête  en  plainte  ayant  été  répondue  d’un 
foït  fait  aïnfi  qiiil  ejl  requis , fera  remife  à l’OfScier 
chargé  du  détail , qui  procédera  à l’information , audi- 
tion de  témoins,  ÔC  interrogatoire  de  l’accufé. 

I X.  ^ 

Le  procès  étant  en  état , l’Officier  chargé  du  détail 
en  rendra  compte  au  Commandant , qui  ordonnera  fans 
délai  la  formation  d’un  Juri. 

X. 

Le  Juri  indiqué  par  le  Capitaine  fur  le  rôle  du  quart 
dont  ne  fera  pas  l’accufé , fera  préfenté  à celui-ci  en 
nombre  double  de  chaque  grade  , dont  il  lui  fera  loi- 
fible  de  réeufer  la  moitié.  La  réeufation  exercée  ou 
renoncée  par  l’accufé  , le  Juri  fera  réduit  au  nom- 
bre de  fept  & alfemblé  fur- le- champ  pour  prendre 
coanoiiTance  de  l’état  du  procès , en  entendre  le  rap- 
port , la  lecture  des  informations  & de  l’interroga- 
toire de  l’acciifé  , qui  fera  répété  en'préfcnce  du  Juri , 
s’il  eft  jugé  utile. 


î 

X I. 

Auffi-tôt  que  le  Juré  aura  arrête  fort  avis  à la  plu- 
ralité de  cinq  fur  fept , il  fera  avertir  fur-Ie-champ  le 
Confeil  de  Juftice  qui  s’aflemblera  furie  Pont,  en 
prcfcnce  de  l’Equipage. 

X I L 

Le  Confeil  de  Juftice  étant  formé , les  Membres 
qui  le  compoferont  affis  & couverts , le  Juri  fc  pré- 
fentera  , les  Membres  qui  le  compofent  debout  & dé- 
couverts , & le  plus  ancien  prononcera  que  l’accufé 
cft  coupable  ou  non  coupable  du  délit  expofé  dans 
la  plainte. 

X I IL 

Si  le  Juri  a déclaré  i’accufé  non  coupable  , le  Prç- 
fident  du  Confeil  prononcera  fans  autre  délibération, 
que  l’acciifé  eft  déchargé  de  l’accnfation. 

X I V. 

Si  l’accufé  eft  déclaré  coupable  , le  Confeil  exami- 
nera quelle  eft  la  peine  que  la  Loi  applique  au  délit  j 
êc , après  avoir  pris  les  voix , le  Préfidcnc  prononcera 
le  jugement. 

X V. 

Le  J ugement  du  Confeil  de  Juftice  fera  porté  au 
Capitaine  du  Vaiffeau  pour  en  ordonner  rexécution , 
il  pourra  , fuivant  les  circonftances , adoucir  la  peine 
prononcée  par  le  Confeil  de  Juftice , & la  com- 
muer en  une  peine  plus  légère  d’un  degré  feulements 

~ kl 


X'.V  I. 

Le  Confeil  de  Juftice  d’un  VaifTean  ne  pourra 
prononcer  la  peine  de  mort  ni  celle  des  Galères.  ‘ 

XVII. 

Dans  tous  les  cas  où  le  délit  dont  le  Juri  auroit 
déclaré  raccufé  coupable  , donneroit  lieu  à l’une 
ou  l’autre  de  ces  peines , je  Confeil  déclarcroit  alors 
que  l’objet  palTe  fa  compétences  & fe  borneroit  à 
ordonner  que  l’accu fé  feroit  retenu  en  prifon. 

Si  le  VaifTeaii  étoic  en  efcadre  ou  faifoit  partie 
d’une  divifion  compofée  au  moins  de  trois  Vailïeaux , 
le  Capitaine  rendroit  compte  au  Commandant  de  ce 
Jugement  du  Confeil  de  Juftice , le  Commandant 
ordonncroit  à la  première  relâche,  la  tenue 'à  Ton 
bord  d’un  Confeil  Martial  compofé  de  onze  Offi- 
ciers de  l’Efcadre,  qui  jngeroit  fouverainement. 

Dans  tout  autre  cas , l’accufé  feroit  dcpofé  avec  la 
procédure  au  prem'er  Porc  où  il  y auroit  un  nombre 
fuffifant  d’officiers  pour  compofer  un  pareil  Confeil 
Martial. 

XVIII. 

Si  un  Officier  embarqué  eft  prévenu  d’un  crime , 
le  Confeil  de  Juftice  compofé  de  l’Etat  Major  fera 
converti  en  Jurimilitaire.  Le  Juri  prononcera  fi  l’ac- 
cu fé  eft  coupable , ou  non  coupable.  Dans  le  cas  où 
l’accu  fé  fera  reconnu  coupable,  il  fera  fufpendu  de  fes 
fondions  & retenu  comme- prifon  nier  à bord,  jiCqu’à 
ce  qu’il  puilfe  être  traduit  devant  un  Confeil  de  Juftice 


V- 


1 . 

à bord  du  Général,  fi  le  Vaificau  fait  partie  d’une 
Efeadre , ou  dans  le  premier  Port  où  fe  trouvcroit 
un  nombre  fuffifant  pour  compofer  un 
Martial. 

X I X. 


Conlcil 


Il  fera  tenu  par  l’Ecrivain  du  VailTeau  un  regiftre 
particulier  dans  lequel  il  inférera  chaque  jour  le  nom 
des  hommes  qui  auront  fubi  foit  une  peine  de  dit- 
cipline  ordonnée  par  le  Capitaine , foit  une  peu^ 
affliaive  prononcée  par  le  Confeil  dé  Juftice  & 
ce  Regiftre  fera  , au  défarmement,  joint  au  rôle  dE- 

quipage. 

titre  il  ; 

Peines  à Délits,- 

\ 

Article  premier* 


’ On  ne  pourra  infliger  aux  Matelots  & Officiers 
Mariniers  , comme  peines  de  difeipline  , que  celles 
ci-deflbus  dénommées.*  . 

Le  retranchement  de  vio  , qui  ne  pourra  avoir  lieu- 
pendant  plus  de  trois  jours  j 

• Les  fers  feulement  avec  un  petit  anneau  au^ 

pied  » ..  . c ' 

Les  fers  avec  un  anneau  Sr  une  pente  ename* 

traînante  ^ ^ • 

Les  fers  far  le  Pont,,  au  plus  pendant  deux  jours  ^ 

une  nuit  » ^ ’ 

^ . k 4 


\ 
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La  peine  d’être  à cheval  fur  une  barre  de  cabeftan; 
au  plus  pendant  deux  heures  chaque  jour. 

Celle  d’être  attaché  au  grand  mât , au  plus  petw 
dant  deux  heures  chaque  jour. 

IL 

I 

Seront  regardés  comme  délits  contre  la  difei- 
pline  , Sc  ne  pourront  être  punis  que  par  les  peines  " 
énoncées  dans  l’article  i , les  délits  fuivans  : 

Tout  défaut  d’obéilfance  d’un  Matelot  à un  Offi- 
cier Marinier , lorfqu’il  n’eft  point  accompagné  d’un 
refus  formellement  énoncé  d’obéir  ; 

L’ivrelfe , îorfqu’clle  n’efl  point  accompagnée  de 
défordres  j 

Les  querelles  entre  les  gens  de  l'Equipage , lorf- 
qu’il n’en  refulte  aucune  plaie  & qu’on  n’y  a point 
fait  ufage  d’armes  ou  de  bâtons  ; 

Toute  abfence  du  Vaiiïeau  fans  permiffion  de  celui 
qui  doit  la  donner  , 

Les  feux  allumés  à bord  ou  portés  de  terre  à 
bord  du  Vaifleau  dans  le  temps  & aiix^  poftes  où  ils 
font  défendus , en  temps  de  paix  feulement , dans 
les  cas  non  prévus  par  Içs  articles  fuivans , 

Tout  manque  à l’appel , au  quart  & en  général 
toutes  les  fautes  contre  la  difeipline , le  fervice  Sc 
la  police  du  Vaifleau , provenant  de  négligence  ou 
de  parefle. 

I I I. 

Les  délits  ci-deflus  énoncés  feront  toujours  regar- 


5> 

dés  comme  plus  graves  lorlqu'ils  auront  lieu  la  nuit, 
& le  temps  de  la  punition  fera  doublé. 

I V. 

Les  peines  de  difcipline  pour  les  Officiers 
feront  /es  arrêts  , la  prifon  j la  privation  de  quelques 
■mois  defolde  , la  fufpenfwn  de  leurs  fontlions  pendant  un 
mois  au  plus. 

V. 

Seront  cenfées  peines  afflictives , & ne  pourront 
être  prononcées  c]ue  par  un  Confeil  de  Jiiftice  , ou 
tm  Confeil  Martial  , toutes  les  peines  énoncées 
d-dcffoiis  : 

• ‘ Les  coups  de  corde  au  cabeftan  , 

Les  dégradations^  & diminutions  de  folde, 
''  Lacalle, 

^ \ La  bouline  ^ 

*r  Les  galères  > ^ ' 

, La  mort.  . 

■ V I.  " ■ ' 

L’homme  condamné  à la  mort  , & qui  devra  être 
exécuté  à bord , fera'  fufillé  fur  la  patte  de  l’ancre , 
jufqu’a  ce  que  mort  s’enfuive.  I ^ 

■ V I I. 

Tout  homme  condamné  aux  galères  pour  un 
Projet  de  Loi  Pénale»  A J 


lo 

^ temps  quelconque  , ne  pourra  plus  être  employé  fur 
les  Vaiflbaux  de  FEtât  5 en  quelque  qualité  que  ce  foit, 
VIII. 

Tout  Officier-Marinier  condamné  à la  bouline  ou 
à la  calle  , fera  , par  l’effet  même  de  cette  condam- 
nation , caffé  de  fon  grade  d’Officier-Marinier /ôc 
réduit  à la  baffe  paye  de  Matelot.  Tout  Matelot  qui  aura 
fubi  une  pareille  condamnation , fera  pareillement  ré- 
duit à la  baffe  paye. 

I X. 

Tout  homme  coupable  d’avoir  tenu  des  propos  fév 
ditieux  ou  tendans  à affoiblir  le  refped  dû  à tout 
genre  d’autorité  qui  s’exerce  à bord  du  Vaiffeau^ou 
de  l’Efcadre  j fera  mis  en  prifon  pendant  fix  jours. 

X. 

Tout  homme  coupable  d’avoir  concerté  aucun 
projet  pour  changer  ou  arrêter  l’ordre  du  fer  vice , 
s’oppofer  à l’exécution  d’un  ordre  donné  ou  d’une 
mefure  prife  , fera  frappé  de  douze  coups  de  corde 
au  cabeftan  , ôc  mis  à la  queue  de  l’équipage  , ôc 
s’il  eft  Officier , fera  renvoyé  du  fervice. 

X I. 


Tout  Matelot  ou  Officier-Marinier  coupable  d’un 
complot  contre  la  sûreté  ou  la  liberté  d’un  Officier 
de  rÉtat-Major  , fera  condamné  à trois  ans  de 
galères. 

XI  I. 

Tout  Matelot,  Officier-Marinier , ou  Officier  de 


TEtat-Major,  coupable  d’un  complot  contre  la  sûreté , 
la  liberté  ou  rautorité  du  Commandant  du  Vaif- 
feau  , ou  de  tout  autre  Officier  occupant  un  poftc 
fupérieur , fera  condamné  aux  galères  perpétuelles. 

XIII. 

Tout  homme  coupable  de  trahifon  ou  d’avoir  eu 
aucune  intelligence  perfide  avec  l’ennemi , fera  con- 
damné à la  mort  ; & fi  quelque  malheur  public  avoît 
été  la  fuite  de  fes  mefures  , il  fera  exécuté  fur-le- 
champ  à bord  du  Vailfcau. 

X I V. 

Tout  Matelot  ou  Officier-Marinier  coupable  d’une 
défobéilîance  envers  l’Officier  de  fervice  , ou  l’Offi- 
cier Commandant , fera  frappé  de  douze  coups  de 
corde  ap  cabeftanr 

, ‘ ^ XV. 

Si  la  défobéifiance  eft  accompagnée  d’injures  & de 
menaces , le  Matelot  ou  Officier-Marinier  qui  s’en 
fera  rendu  coupable  , fera'  condamné  à la  calle. 

XVI. 

Tout  Matelot  ou  Officier-Marinier  coupable  d’avoir 
levé  la  main  contre  un  Officier  , fera  condamné  à 
trois  ans  de  galères.  * 

XVII.  ‘ 

Tout  Matelot  ou  Officier  - Marinier  , coupable 

. A,  û 


Tout  Matelot  ou  Officier  Marinier , coupable  d’a- 
voir quitté  dans  îc  cours  ordinaire  du  fer  vice , un  porte 
particulier  du  Vairtcau  à ia  garde  duquel  il  auroit 
Cté  prépofé  5 

Si  ç’ert  pendant  le  jour , fera  'attaché 


grand 


II 

d’avoir  frappé  un  Officier  , fera  condamné  à la 
mort. 

XVIII. 

Tout  Officier  coupable  d’avoir  défobéi  à fon  Chef, 
Sc  d’avoir  accompagné  fa  défobéirtance  d’un  refus 
formellement  énoncé  d’obéir , fera  mis  au  grade  im- 
médiatement inférieur  à celui  qu’il  remplit. 

Si  fa  défobéirtance  eft  accompagnée  d’injures  & 
de  menaces , il  fera  carte  j 

Et  fera  , dans  tous  les  cas,  refpon fable  fur  fa  tête 
des  fuites  de  fa  défobéirtance. 

, XIX. 


Tout  Commandant  d’un  Bâtiment  de  guerre  , cou- 
pable d’avoir  défobéi  aux  ordres  ou  aux  fignaux  du 
' Commandant  de  l’Armée  , E (cadre  ou  DiviGon  , 
fera  privé  de  fon  Commandement  ; & ' fi  fa  défobéif- 
fancc  occafionne  une  féparation  , foit  de  fon  vaiiTeau  , 
loit  d’un  autre  Vailîeau  de  l’Efcadre  , il  fera  dégradé 
6c  déclaré  indigne  de  fervir.  -n 

Si  elle  a lieu  en  préfence  de  l’ennemi  ^ il  fera 
condamné  à la  mort. 


mât  pendant  une  heure  , & réduit  à la  “paye  immé- 
diatement inférieure  à la  fienne. 

Si  ceft  pendant  la  nuit  , il  fera  attache  au  grand  ’ ' 
mât  pendant  deux  jours  ^ trois  heures  chaque  jour  , 

&c  fa  paye  éprouvera  une  rédudion  double  de  celle 
ci-delTus  énoncée. 

XXI. 

Tout  OfEcier  commandant  le  quart , coupable  de 
ravoir  epitté  pour  s’aller  coucher , fera  mis  a un 
grade  inférieur  au  fieu  , Sc  fera  refpon fable  fur  fa  tete 
de  tous  les  accidens  que  le  < VaiOTeau  éprouveroit  par 
fonabfence  du  quart, 

XXII. 

Tout  Matelot  ou*  Officier  Marinier  , coupable 
d’avoir , dans  un  combat , on  dans  un  danger  preC- 
fant , abandonné  fon  polie  pour  fe  cacher  ^ fera  con- 
damné à courir  la  bouline , & réduit  à la  plus  bafle 
paye  de  Matelot. 

y 

XXIII. 

Tout  Officier  coupable  d’avoir , pendant  le  com- 
bat , abandonné  fon  polie  pour  s’aller  cacher , fera , 
s’il  ell  à fa  première  campagne  de  guerre , déclaré  in- 
capable de  fervir , & dans  tout  autre  cas , condamné 
à la  mort.  ' 

■-  XXIV,  ■ ^ 

Tout  homitîe  coupable  d’avoir  amené  le  pavillon 
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pendant  le  combat , fans  Tordre  exprès  du  Comman- 
dant du  Vailleau,  fera  condamné  à ia  mort. 

X X V. 

Tout  homme  coupable  d’avoir  embarqué  ou  per- 
mis d’embarquer  fans  ordre  ^ des  effets  cdmmerçables' 
étrangers  au  1er  vice  du  Vaiifeau  , fera,  s’il  commande 
le  V aifleau  ou  Bâtiment  national  , déclaré  incapable 
de  commander. 

S’il  eft  Officier  de  TEtat-Major  ou  Officier  Mari- 
nier, il  perdra  deux  ans  de  fer  vice  effedif  for  mer, pen- 
dant lefquels  il  fera  privé  de  tous  les  avancemens  aux- 
quels il  pourroit  prétendre. 

S’il  nci\  ni  Officier , ni  Officier  Marinier  , ni  Ma- 
telot , il  paiera,  par  forme  d’amende,  deux  fois  la  va- 
leur de  la  marchandife. 

Dans  tous  les  cas  , la  marchandife  fera  conhfquée 
au  profit  de  la  caifîe  des  Invalides. 

XXVI. 

Tout  Matelot  ou  Officier  Marinier  ^ coupable 
d’avoir  tranfporté  à bord  aucune  matière  infiammablç, 
fans  en  avoir  reçu  Tordre  , fera  frappé  de  douze  coups 
de  cordes  au  cabeftan  , Sc  en  cas  de  récidive  , aura  la 
caile. 

X X V I L 


Tout  homme  coupable  d’avoir , 
allumé  ou  tenu  allumés  des 


en  temps  de 
feux  défendus , 


guerre 
fans 

sûreté  du  Vaiffeau  , fera  caffé , s’il  cil  Officier  oa 


précaution  , & de  manière  à compromettre  la 
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Officier  Marinier  j recevra  la  calle  , s'il  cft  Matelot*, 
ôc  dans  le  cas  où  il  en  auroit  etc  laie  clcfenfc  expredb 
par  une  proclamation  faite  dans  les  formes  ordinaires, 
OLi  fl  Ion  adion  avoit  donne  lieu  à quelc]iraccidenc  ; 
de  ce  reconnu  coupable  ii  fera  condamné  à trois  ans 
de  galères, 

X X V I I I.  ^ 

Tout  Matelot  ou  Officier  Marinier  prepofe  à la 
garde  d\m  feu  , &:  qui  nj  auroit  pas  apporté  l’at- 
tention preferite  , fera  puni  comme  fi  lui-même  avoir 
allume  ou  tenu  allumé  le  feu , conformément  à la 
difpofition  de  l’article  précédent. 

..  ' XXIX.-:  . ' 

Tout  Matelot  ou  Officier  Marinier  coupable 

davoir  , dans  une  circonftance  quelconque , h*ap- 
pé  avec  armes  ou  bâton  un  autre  homme  de  TE- 
quipage,  ^fera  frappé  de  douze,  coups  de  corde  au 

cabeftan.  . i * . • . ■ ^ 

' ^ ^ XX  

î ■ 

Tout  Matelot  ou  Off^ier  Marinier  coupable  d’a- 
voir fait  une  bleffure  dangereufe  , fera  puni  confor- 
mément aux  loix  générales^  do  Royaume. 

■ x^  X X i:\  / • 

Tout  Officier-  coupable  d’avoir  maltraité  3c  blelTé 
u’n  homme  i de  1 .Equipage  , fera  interdit  de  les 
fondions  3c  mis  en  prifon  pendant  le  temps  détçr-j- 


/ 


i G 

miné  par  le  Confeil  de  Jullice,  fuivant  la  nature  du 
délit. 

X X X I L 

Tout  Officier  coupable  d'avoir  Tait  à un  homme 
de  l’Equipage  une  bleffiire  grave  , fera  puni  fuivant 
les  loix  générales  du  Royaume. 

XXXIIL 

Tout  Officier  commandant  une  portion  quelconque 
des  forces  navales  de  la  Nation , coupable  d'avoir 
fufpendu  la  pourfuite  , foit  de  Vailïeaux  de  guerre  \ 
ou  d’une  Flotte  marchande  fuyant  devant  lui  , foie 
d’un  ennemi  battu  par  lui  , lorfqu’il  n’y  aura  pas  été 
obligé  par  des  forces  ou  des  raifons  fiipérieures , 
fera  caffé,  & déclaré  incapable  de  fervir. 

XXXIV.  ' 

Ainfi  fera  traité  tout  Commandant  d’Efcadre  ou 
' de  Vai (féaux  , coupable  d’avoir,  refufé  des  fecoiirs  à 
un  ou  pliifieurs  Bâtimens  amis  ou  ennemis  implo- 
rant fon  affiftance  , ou  refufé  protedion  à des  Bâ- 
timens de  commerce  qui  l’auroient  réclamée. 

XXXV. 

Tout  Commandant  d’un  Bâtiment  de  guerre,  cou- 
pable d’avoir  abandonné  dans  quelque  circonftance 
critique  que  ce  foit , le  commandement  de  fon  Vaif- 
feau  pour  s’aller  cacher,  ou  d’avoir  fait  amener  fon  pa- 
villon lorfqu’il  étoit  encore  en  état  de  fe  défendre, 
fera  condamné  à îa  mort.  - . 


I 
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XXXVI. 

Tout  Officier  chargé  de  la  conduite  d’un  convoi , 
coupable  de  l’avoir  abandonné  volontairement,  fera 
condamné  à la  mort. 

XXXVII. 

Tout  Capitaine  de  Navire  du  commerce  faifant 
partie  d’un  convoi , coupable  d’avoir  volontairement 
abandonné  le  convoi , fera  condamné  à trois  ans  de 
galères. 

X X^X  V 1 I L 

\ 

Tout  Officier  commandant  une  Armée  ou  Efea**' 
dre  , ou  un  Bâtiment  de  guerre  quelconque , cou- 
pable de  n’avoir  pas  rempli  la  million  dont  il  étoit 
chargé  , fi  c’eft  par  impéritie , fera  dégradé  & dé- 
claré incapable  de  fervir  ; 

Si  c’efi  par  expre-fle  volonté  de  fa  part , fera  con- 
damné à la  mort. 

XXXIX. 

Tout  Commandant  d’un  Bâtiment  de  guerre  quel- 
conque , coupable  de  l’avoir  perdu  , fi  c’eft:  par  im- 
péritie , fera  dégradé  & déclaré  incapable  de  fer- 
vir J fi  c’eft  par  expreffe  volonté  de  Ta  part , fera 
condamné  à la  mort. 

X L. 

Tout  pilote  côtier  coupable  d’avoir  perdu  un  Bâ«* 
timent  quelconque  , foit  public , foit  particulier  , 
lorfqu’il  setoit  chargé  de  fa  conduite j & qu’il  avoir 


gîigence  , ou  toute  ' autre  caufe , fera  condamné  à 
fix  ans  de  galères  ; 

Si  c’eft  avec  une  exprefîè  volonté  de  fa  part , il 
fera  condamné  à la  mort. 


Tout  Officier  particulier  chargé  d\ine  expédition  ^ 
miffion  ou  corvée  quelconque , coupable  de  s’être 
écarté  des  ordres  qu’il  avoir  reçus  , & d’avoir  par- 
là  fait  échouer  ou  mal  rempli  la  miffion  dont  il  étoit 
chargé , fera  cafîe  ôc  déclaré  incapable  de  fcr- 
vir. 

X L I I. 

Tout  Commandant  d’un  Vaiffieau  de  guerre , cou- 
pable d’avoir  perdu  fon  Vaiffiean  , en  s’écartant  des 
ordres  qu’il  avoir  reçus  , fera  regardé  comme  l’ayant 
perdu  volontairement  5 & condamné  à la  mort. 

.X  L 1 I L 

. Tout  homme,  fans  diftindion  de  grade  ou 
emploi,  coupable  d’avoir  volé  à bord  des  effets 
appartenans  à quelque  particulier,  fera  obligé  à rd- 
tilittion  des  effets  volés  , ôz  frappé  de  douze  coups 
de  corde  au  cabeftan  ; en  cas  de  récidive,  il  courra 
la  bouline.  ; ‘ 

X.L  IV. 

'un  vol  avec  effradion 


Tout  homme  coupable  d' 
d’effets  appartenans  à des  particuliers , fera'obligé  à 
reftitutiojî  des  effets  volés , & condamné  à recevoir  la 


i8 

déclaré  en  répondre , fi  c’eft  par  inattention  ou  né- 


( 


de  50  iiv.,  i’homme  qui  s’en 
fera  condamné  à fix  ans  de  f 


^ Tôut“îiômme  coupable  d’avoir  volé  en  tout  ou  en 
partie  , l'argent  de  la  caifie  du  VaifTcau  on  dé  telle 
autre  caiffe  publique  , dépôfée  à bord  du  viulleau  , 
jfèra  condamné  à neuf  ans  de  galères. 
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; en  cas  de  récidive,  il  fera  condamné  aux  gale» 


res. 


X L V. 

Tout  homme  qui  defeendra  à terre  , & s’y  rendra 
coupable  d’un  vol , fi  c’eft  fur  territoire  français»  fera 
frappé  de  douze  coups  de  corde  au  cabeftan  j fi 
c’eft  fur  territoire  étranger , recevra  la  calle.  ^ 

Dans  tous  les  cas  , * il  Tera  tenu  à la  reftitution 
des  effets  volés. 

X L V L. 

' Tout  homme  coupable  d’avoir  volé  & fait  tranf- 
porter  à’  terre’ des  vivres  ; munitions',  agrès  , ou  autres 
effets  publics  du  Vaiiîeau , fera  condamné  à courir 
la  bouline.  ' 

;(:  . X L VT„Ï.  ..  : 

En-cas  de' récidive , ou  fi  un  premier  vol  de  vi- 
vres autres  effets  publics , excédoit  en  vivres  une 
valeur  de  50  rations , Ôc  en  autres  effets  une  valeur 


autre  ( 
fera 


bord  du  vaâffeau  , 


Tout'  honme  coupable  d’avoir  . voie  à bord  de  4à 


I 


poudre , ou  d avoir  recelé  de  la  poudre  volée , ferat 
condamné  à trois  ans  de  galères. 

L. 

Tout  homme  coupable  d’avoir  volé  ou  tenté  de 
voler  de  la  poudre  dans  la  foute  aux  poudres , fera 
condamné  à la  mort. 

L I. 

Tout  vol  d efFets  quelconques , fait  à bord  d’une 
prife  , lorfqu  elle  n’eft  pas  encore  amarinée  , fera  re- 
garde comme  un  vol  d'effets  particuliers , &c  l’homme 
qui  s en  fera  rendu  coupable , fera  frappé  de  douze 

coups  de  corde  au  cabeftam 

L I L 

Tout  homme  coupable  d’avoir  dépouillé  un  pri- 
fonnier  de  fes  vêtemens  & de  les  ' avoir  volés , fera 
frappé  de  vingt-quatre  coups  de  corde  au  cabeftan. 

L I I L 

Lorfqu’une  prife  aura  été  amarinée  , elle  fera  re- 
gardée comme  poiïeffon  nationale  i & tout  vol  d’agrès, 
munitions  , vivres  & marchandifes , fera  cenfé  vol 
d’effets  publics , puni  conformément  aux  articlesc 
4^,  47 , 4S,  45^  50. 

L l V. 

L’Aflemblée  Nationale  veut  que  le  Titre  XVIII 
de  1 Ordonnance  de  1.784  fur  les  Claffes , ayant  pour 
titre  des  Déferteurs  , foit  maintenu  , ëC  en  ordonne 
1 exécution  provifoire  : fauf  les  modificatians  fui  vantes. 


2l 

1 Aux  campagnes  extraordinaires  à la  demi-foldc 
^ aux  deux  tiers  de  foîde  3 feront  fubftitiices  des  cam- 
pagnes extraordinaires  à la  bafle  paye. 

2^.  Aux  campagnes  extra<^rdinaires  auxquelles  font 
condamnés  des  Ouvriers  non  navigans , fera  fubrtituce 
l’obligation  de  travailler  dans  le  Port  pendant  le  meme 
temps. 

3 Les  peines  qui  pourroient  être  prononcées  ou 
par  le  Commandant  du  Port  ou  par  le  Chef  des  Claf* 
fes , ne  pourront  plus  Pêtre  que  par  le  concours  du 
Commandant  6c  Intendant,  6c  du  Major- Général  de 
la  Marine. 

4^.  L’article  29  fera  fupprime. 

L V. 

Tous  les  hommes  fans  diftindion,  compofant  l’Etat 
Major  ou  l’Equipage  d’un  vaiifeau  naufragé  ^ conti- 
nueront d’être  fournis  à la  préfente  Loi  , ainfi  qu’à 
toutes  les  règles  de  la  difcipîiiie  militaire , jufqu’au 
moment  où  ils  auront  été  légalement  congédiés  ou. 
diftribués  fur  d’autres  Bâtimens. 

L V L 

Les  Officiers , fous  - Officiers  & Soldats , foit  des 
T roupes  de  la  Marine  , foit  des  Troupes  • de  terre  , 
embarqués  fur  des  Bâtimens  de  guerre,  feront  affujétis 
comme  les  Officiers  de  Place , Officiers  Mariniers  6c 
Matelots , à toutes  les  difpofitions  de  la  préfente  Loi , 
pendant  le  temps  de  leur  fejour  fur  les  Vaiiîeaux. 

L V I L 

Les  peines  de  difeipline  & les  peines  afflidives  pro- 


nmcècs  dans  les  cas  ei-delTiis  énoncés  , feront  ap pli* 
cables  à tous  les  délits  commis  dans  les  Arfcuaux  par 
les  Officiers  Mariniers , Matelots  Ôc  Soldats* 

L V I I I.  « 

En  ce  qui  concerne  les  manquemens  au  'fervicc 
par  négligence  ou  dérobéiffance  de  la  part  des  Em- 
ployés civils  5 Maîtres  d’ouvrages  & Ouvriers  entre- 
tenus dans  les  Arfenaux  , le  Commandant  i’inten- 
dant  du  Port  , chacun  en  ce  qui  les  concerne  , pour- 
ront , félon  le  cas , prononcer  les  arrêts , la  prifon  pen- 
dant trois  jours  , la  privation  d’un  mois  de  folde  ou 
appoihtemens  j pour  tous  autres  délits  majeurs,  les  dé- 
linqiians  feront  légalement  pourfuivis , conformément 
aux  Ordonnances  aduellemcnt  rubfiftantcs  pour  l’exer- 
cice de  la  juftice  dans  les  Arfenaux.  — En  obfcr- 
vant  toutefois  ce  qui  eft  preferit  pour  la  formation 
6c  le  prononcé  d’un  Juri  , lequel  fera  compofé  , pour 
le  Jugement  des  Hommes  civils  , de  Citoyens  non- 
militaires. 

L I X. 

L’Alfemblée  Nationale  abroge  toutes,,  les  difpofî- 
tions'  pénales  contenues  dans  les'  Ordonnances' de  la 
Marine  qui  ont  paru  Jufqii’à  ce  jour  j entendant 
néanmoins  ne  porter  aucune  atteinte  aux  autres  Loix 
6c  R,égleinens  fur  le  fait  de  la  Marine  , quî  doivent 
être  exécutés  jufqifà  ce  qu’il  y ait  été  autrement  fl^atué. 


A Paris , chez  Baudouin',  Ijmprimeur  de  l’  A S S EM  B L É E 
NATIONALE,  rue  du  foin-S^-îaeques  , N®.  51.  179®. 


